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Résidences secondaires | Alain Turatti avait déjà «radiographié» les Alpes vaudoises

«Il sera difficile de remodeler l’économie 
et le tourisme alpin en moins d’un an»

Journal officiel et feuille d’avis d’Ormont-Dessus et d’Ormont-Dessous  10e année / No 4 / avril 2012
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Ce chalet d’alpage est une résidence secondaire, selon la 
définition actuelle! En médaillon, Alain Turatti, chef du projet 
«Hébergement des communes», poursuit son étude.
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Nos communes
réagissent

Le peuple a accepté l’initia-
tive Weber. Soit. Des abus 
étaient manifestes dans 
certaines régions du pays. Il 
fallait intervenir. Mais de là à 
appliquer un remède de che-
val...

Le Point

Reste que cette initiative 
s’entoure d’un !ou détes-
table: quand entre-t-elle en 
vigueur? Le 12 mars 2012 ou 
le 1er janvier 2013? Mystère!
Un mystère si préjudiciable 
que les huit communes des 
Alpes vaudoises ont décidé 
d’accorder des permis de 
construire jusqu’au 31 dé-
cembre 2012. Pas question 
– estiment-elles à raison – de 
paralyser l’économie, tant 
que rien n’est dé"ni.
Autre chose... C’est quoi, 
cette notion boiteuse de rési-
dence secondaire, où le cha-
let d’alpage le plus vétuste de 
nos paysans s’assimile au pa-
lace d’un milliardaire russe? A 
ce jeu-là, Ormont-Dessous 
détient le record de la val-
lée avec 62% de logements 
temporaires. Vous avez dit 
bizarre?...
Une seule certitude dans ce 
brouillard opaque: les rési-
dents secondaires seront 
toujours les bienvenus dans 
notre vallée.

Gilbert Pidoux
Lire les différentes réactions 
dans les pages suivantes.

Bien avant l’initiative Weber, Alain Turatti avait mené une étude 
qui devait faire, des huit communes des Alpes vaudoises (les 
deux Ormonts, Leysin, Ollon, Rossinière, Rougemont, Châ-
teau-d’Œx et Gryon), une région pilote en matière de gestion 
des résidences secondaires. La votation du 11 mars 2012 a 
réduit à néant son travail d’investigation. Il n’en restera pas là.

Dans son bureau, sis dans 
l’Hôtel de Ville d’Aigle, le chef 
du projet «Hébergement des 
communes», avoue qu’il se 
retrouve aujourd’hui devant le 
!ou le plus complet avec cette 
limitation à 20% de résidences 
secondaires qui tombe comme 
un couperet. Sans compter 
cette dé"nition aberrante de ré-
sidence secondaire, où tout et 
son contraire entrent dans les 

Canton», explique le spécia-
liste en appuyant ses propos 
par des graphiques tracés à 
grands traits sur un tableau.
Alain Turatti est d’accord qu’il 
fallait faire quelque chose: 
«Mais pas de manière aussi 
abrupte. Maintenant, je m’at-
tends à de graves complica-
tions. En moins d’un an, nous 
devrons adopter un nouveau 
modèle économique qui aurait 
dû s’étaler dans le temps. Et 
qui, en plus, n’apportera rien 
sur le plan touristique».
Autant de raisons pour qu’Alain 
Turatti remette l’ouvrage sur le 
métier.                   Gilbert Pidoux

(Suite en pages 2 et 3)
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statistiques. Bref, passons...
«Mon projet était prêt. Il te-
nait compte des spécificités 
économiques locales des huit 
communes, afin de trouver 
un équilibre entre résidences 
principales et secondaires. Et 
différenciait, par exemple, le 
quota entre Les Mosses (plus 
touristique) et Le Sépey; entre 
Les Diablerets et Vers-l’Eglise. 
Ce projet allait être soumis au 
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Les Ormonts | Les réactions des divers milieux après l’adoption de l’initiative Weber

PHILIPPE GROBÉTY «Trop de questions sans réponses»
Avis officiels

 Ormont-Dessous

 Convocation

             à la séance 
             du Conseil communal
Mardi 1er mai 2012 à 20h30

Salle du Conseil Communal
Maison de Commune
Le Sépey

Objets:

-Préavis 1/2012 – Règle-
ment communal relatif aux 
émoluments administratifs et 
aux contributions de rempla-
cement en matière d’amé-
nagement du territoire et de 
constructions (RTPC).
-Préavis 2/2012 – Vente de 
parcelles sises sur le territoire 
de la commune de Leysin RF 
1013, 1024 et 1643 et bâti-
ment ECA 562.
-Préavis 3/2012 – Demande 
de crédit pour le rempla-
cement de l’installation de 
déshydratation des boues de 
la step du Sépey.
-Préavis 4/2012 – Participa-
tion "nancière de la commune 
à la construction de la gare du 
Sépey – Aménagement d’un 
parking.
-Préavis 5/2012 – Vente 
d’une surface de terrain «Aux 
Chenevières», Le Sépey.

 Ormont-Dessus

 Décisions

En séance le 29 mars 2012, le 
Conseil communal a décidé:

-d’autoriser la Municipalité à 
procéder à la réfection de la 
toiture de la Maison du feu, 
au remplacement des fenêtres 
du 1er étage et du 2e étage 
de la Maison de Commune, 
ainsi qu’au remplacement des 
fenêtres du chalet Combre-
mont, aux Diablerets.

-de lui octroyer, à cet effet, 
un crédit de 297’650 francs.

-d’octroyer à la Municipalité, 
suite à la demande d’une 
participation "nancière faite 
par Gstaad 3000 AG dans le 
cadre des investissements 
2010-2016, un crédit maxi-
mum de 200’000 francs, par 
un versement échelonné sur 
cinq ans

Philippe Grobéty: «Le !ou de 
cette initiative constitue un 
véritable casse-tête.»

L’artisan Gérard Huck craint 
pour l’avenir de la construc-
tion dans la vallée.
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IMMOBILIER Les agences s’adapteront à la nouvelle situation

CONSTRUCTION Gérard Huck: «Je m’attends à une baisse»

Opt-Immo.Net
Le Sépey, Leysin

Aline Thalmann et Jean-
Luc Clerc sont associés 
dans l’agence Opt-
Immo.Net (Le Sépey, 
Leysin). Ils ne sont pas 
du genre à se résigner. 
«Cela me rappelle octobre 1989, quand sont 
arrivés les arrêtés fédéraux urgents qui interdi-
saient de revendre un objet dans les cinq ans 
avec du bénéfice, relève Jean-Luc Clerc. D’au-
cuns ont cru que c’était la fin du monde. Mais 
on s’est adapté, on a beaucoup travaillé. Et on 
s’en est sorti avec de l’audace et de la volonté.» 
Aline Thalmann surenchérit: «Maintenant, on ne 
va pas chercher d’excuses. On trouvera des so-
lutions», assure-t-elle.                                     G. Px

«Je suis optimiste de nature. 
On se battra et j’espère que 
mes collègues en feront autant. 
Il en va de notre survie écono-
mique dans ce cadre privilégié 
de montagne», af"rme Gérard 
Huck, président de la section 
d’Aigle du Groupe vaudois 
des entreprises de menuiserie, 
ébénisterie et charpenterie.
Sa petite entreprise des Dia-
blerets est spécialisée, depuis 
30 ans, dans la rénovation, la 
transformation et l’agencement 
de chalets.
Le gros-œuvre, c’est l’affaire 
des plus grandes entreprises. 
Pour le moment, car...
«Mon souci, vu les nouvelles 

contraintes de l’initiative, c’est 
que les grandes entreprises 
s’installent dans le même cré-
neau que nous, vu qu’elles au-
ront moins de chalets neufs à 
construire.»
L’artisan s’attend à une modi"-
cation du marché: «Pour l’ins-
tant, les carnets de commandes 
sont encore bien garnis. Mais 
je pense qu’on ressentira une 
baisse vers 2013-2014. Baisse 
qui pourrait aller de pair avec 
une diminution du personnel 
dans les entreprises.»
Gérard Huck ajoute: «Les cir-
constances étant ce qu’elles 
sont, il ne reste plus qu’à 
s’adapter.»                         G. Px

«L’initiative sur les résidences 
secondaires, acceptée le 11 
mars dernier, pose de gros pro-
blèmes à la Commune.
Elle va diminuer le travail des 
nombreuses entreprises de 
construction et nous devons 
trouver des solutions pour com-
penser ces emplois, afin que la 
population ne diminue pas. Elle 
est un casse-tête et plusieurs 
questions, aujourd’hui sans ré-
ponse, se posent, comme par 
exemple:
-Est-elle est applicable le 12 
mars 2012 ou le 1er janvier 
2013?
-Que va-t-il se passer avec les 
ventes de biens immobiliers?

-Comment vont être traitées les 
successions?
-Si un bien immobilier est af-
fecté en résidence principale, 
ça provoquera probablement 
une diminution de valeur. Sera-
t-il possible d’évoquer l’expro-
priation matérielle et se retour-
ner contre la Confédération, 
responsable de la législation?
Nous espérons que la loi qui 
en découlera aura suffisam-
ment de bon sens pour être 
applicable sans créer une nou-
velle crise financière dans une 
conjoncture difficile pour notre 
économie de montagne.»

Philippe Grobéty
Syndic d’Ormont-Dessus

Interlocation
Les Diablerets

«Cette initiative touche 
à une économie vitale 
pour notre population de 
montagne. Ce que les 
gens des villes n’ont pas 
compris, relève Christian 
Reber. Certes, il y a eu des abus dans quelques 
régions. Pour nous, la solution idéale consisterait 
en une offre diversifiée sur quatre saisons. C’est 
dans cette direction qu’il faut aller.
La création des bains, entre autres infrastruc-
tures, contribuerait à retenir des hôtes dans 
notre station en dehors de la période hivernale. 
C’est pourquoi, mon agence s’applique, depuis 
longtemps, à louer plusieurs fois le même objet 
dans l’année.»                                                  G. Px
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Les Ormonts | Les réactions des divers milieux après l’adoption de l’initiative Weber

ANNIE OGUEY «Notre vallée paie les abus commis ailleurs»

Bel anniversaire | Le chœur mixte des Diablerets et le Municipal Dario Pernet à l’EMS

Edith Favre a été fêtée pour ses 90 ans

Trophée du Muveran | L’équipe Ginier / Moret termine 2e, celle de Croisier / Pichard est 4e

Belles prestations des athlètes ormonans

Favorable à l’initiative

«Il aura fallu 
la contrainte 
pour ouvrir 
la discussion»

Claude-Alain Anker, pharma-
cien aux Diablerets:
«Ce oui, même petit, c’est une 
claque à la politique de fuite 
en avant menée par nos auto-
rités. Village livré à la spécu-
lation immobilière, fermeture 
d’hôtels, manque de loge-
ment pour nos employés, ta-
rifs excessifs, travail en «dents 
de scie»... Le projet local de 
règlement sur les RI/RII était 
voué à l’échec (trop édulcoré 
ou combattu à mort).
Il n’y aura manifestement eu 
que la contrainte pour ouvrir 
une brèche propice à la dis-
cussion. Trouver rapidement 
des solutions, c’est mainte-
nant possible.»

Annie Oguey: «En 10 ans, le 
nombre de résidences secon-
daires n’a pas évolué».

Edith Favre a reçu la visite 
du Municipal Dario Pernet.

Reynold Ginier est entouré par deux admirateurs.
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«Nous avons peu de rési-
dences secondaires dans le 
sens où on l’entend habituel-
lement», tient à préciser Annie 
Oguey, Syndic d’Ormont-Des-
sous. «Dans notre commune, il 
s’agit surtout de chalets fami-
liaux, dont les enfants se sont 
installés en plaine. La plupart 
de ces chalets sont situés hors 
zone, ce qui signifie difficile-
ment transformables. Et s’ils 
n’ont pas d’accès, impossible 
d’en créer un. Comptent éga-
lement comme résidences 
secondaires, les chalets d’al-
page inoccupés par les agricul-
teurs!... On comprendra pour-
quoi je ne suis pas d’accord 

On ne l’oublie pas. Le chœur 
mixte des Diablerets est allé 
chanter, le 18 février, à l’EMS 
des Diablerets pour fêter les 
90 ans d’Edith Favre.

Une manière d’exprimer sa 
gratitude à celle qui "t partie 
du chœur durant 45 ans. Qui 
le présida pendant 5 ans et fut 
nommée, en 1997, présidente 
d’honneur.
Habitant La Ville jusqu’à Noël, 
puis Les Jeans, elle fréquen-
tait assidûment les répétitions, 

Beau temps et conditions 
idéales en ce 1er avril, il n’en 
fallait pas plus pour établir 
un nouveau record au Tro-
phée du Muveran, remporté 
en 2h53’23’’ par les Valai-
sans Alan Tissières et Mar-
cel Theux.

Les Ormonans ont également 
brillé. Pour preuve, la 2e place 
de Reynold Ginier (La Combal-
laz), décrochée avec le Grué-
rien Didier Moret, et la 4e place 
du tandem  Adrien Croisier / 
Marc Pichard (Les Diablerets).
«Les Valaisans ont été en tête 
du début à la fin, raconte Rey-
nold Ginier. On ne voulait pas 
se griller dès le début, à faire de 
grands efforts pour suivre leur 
rythme. Bien nous en a pris, 
car on est revenus progressi-
vement sur eux... jusqu’au mo-
ment où j’ai attrapé un coup de 
moins bien vers Derborence, 
à la sortie du Pas de Cheville. 
Dès lors, plus question de les 
rattraper. On a fini 2es, à 3’19’’».
Pas de surprise chez les 
dames, le duo formé de Séve-
rine Pont Combe / Andrea Zim-
mermann a remporté la victoire 
avec 12 minutes d’avance sur 
leurs poursuivantes.

 Gilbert Pidoux
Résultats complets:
www.tropheesdumuveran.ch

avec cette initiative,» s’insurge 
la Syndic.
Elle poursuit: «En 2000, il était 
recensé 959 de ces résidences 
sur notre Commune. En 2009, 
il y en avait 951. C’est-à-dire 
huit de moins, qui ont été 
transformées en habitations 
principales. Où sont les abus?»
Et la Syndic de conclure: «Je 
me fais du souci pour les en-
treprises locales. La plupart 
formait des apprentis. Je crains 
un exode vers la plaine..., et 
par conséquent, un manque de 
rentrées fiscales. Décidément, 
notre vallée paie, au prix fort, 
les abus commis dans d’autre 
régions du pays.»              G. Px

n’hésitant jamais à braver les 
éléments. C’est elle qui, de sa 
plume poétique bien connue, 
introduisait les chants lors des 
soirées. Elle joua aussi dans 
plusieurs pièces, dont la fa-
meuse Moille-Margot à la mon-
tagne. Toujours malicieuse, 
Edith Favre a déjà donné ren-
dez-vous à son chœur «pour 
dans 10 ans».
Longue vie et bonne santé à 
cette amie de longue date.

Le chœur mixte
reconnaissant
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Paroles de jeune | A 25 ans, Myriam Oguey, de La Comballaz, se prépare à pratiquer les médecines douces

«Il y a quelque chose d’émotionnel dans toute maladie!»
Pour l’heure, Myriam Oguey 
travaille à plein temps 
comme secrétaire, chez 
Stéphane Piguet, à Leysin. 
Elle fait aussi partie de la 
Société de jeunesse des 
Mosses, dont elle a assuré 
le secrétariat pendant huit 
ans, ainsi que du Groupe 
des sonneurs de cloches. 
Professionnellement, elle se 
prépare à un changement 
d’orientation…

-Myriam, que réponds-tu à 
celui qui te demande: une 
société de jeunesse, pour-
quoi?
-Que c’est un excellent moyen, 
pour les jeunes, de faire leurs 
premiers pas dans la vie ac-
tive, de devenir responsables. 
La société des Mosses s’in-
vestit dans la région. On orga-
nise des manifestations, le feu 
du 1er Août, des cantines. On 
a pu s’occuper aussi du loto 
du Sépey.

-Allez-vous aussi aux ren-
contres régionales et canto-
nales des jeunesses campa-
gnardes?
-Cela dépend des envies et 
des possibilités. Nous parti-
cipons aux joutes sportives. 
Nous avons eu des équipes 
de tir à la corde et de volley. 

Ces rencontres nous permet-
tent de faire beaucoup de 
connaissances et de dévelop-
per la solidarité.
-J’entends que tu fais aus-
si partie des sonneurs de 
cloches…
-Depuis quelques années, je 
vais à ce groupe sympathique, 

qui s’exerce à la belle saison, 
tantôt aux Mosses, tantôt 
au col de la Croix. Chaque 
groupe trouve son style, mais 
l’idée est toujours la même: 
marcher en harmonie avec les 
bêtes, épouser le rythme du 
troupeau.
-Personnellement, quel ave-
nir espères-tu?
-Ma mère a su me faire ap-
précier la saveur et les vertus 
des plantes sauvages. J’aime 
la tradition. Il faut revenir aux 
recettes de santé de nos 
grands-mères et se réappro-
prier la culture du bien-être. 
A l’avenir, je voudrais consa-
crer une part de mon temps à 
ce travail. Pour le moment, je 
produis déjà un sirop contre la 
toux. Et je me forme au Reiki, 
une méthode japonaise, a"n 
de pouvoir, plus tard, aider 
les gens à mieux traiter la part 
d’émotionnel qu’il y a dans 
toute maladie.

Georges Besse

Myriam Oguey connaît les plantes sauvages. Elle produit déjà 
un sirop contre la toux.
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1800 VEVEY   Tél. 021 921 13 41   www.cave-mayor.ch

Samedi 12 mai 2012, cave ouverte
Présentation du millésime 2011
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Sécurité médicale | Les Samaritains de Leysin veillent sur les manifestations... Mais pas seulement chez eux!

Les Samaritains sont les anges gardiens de la vallée
Ils sont souvent les oubliés des manifestations. Samaritains 
et samaritaines veillent dans l’ombre des épreuves spor-
tives ou autres réunions. Pourtant, Dieu sait s’ils sont indis-
pensables. Nous avons rencontré trois de ces anges gar-
diens, des samaritaines de la section de Leysin, de piquet à 
la Foxtrail des Mosses, la course populaire de ski de fond.

De piquet à la Foxtrail, aux Mosses: Maude Brunner, présidente 
(au milieu), entourée de Laila Bundza (à g.) et Sonia Rausis.

D’abord, pourquoi des Sa-
maritaines de Leysin aux 
Mosses? On y rencontre 
Maude Brunner (présidente 
de la section), Sonia Rausis 
et Laila Bundza. «Parce que 
nous sommes les seuls dans 
la vallée», explique la prési-
dente en riant. Depuis la fon-
dation de leur section, il y a 40 
ans, les Samaritains de Leysin 
(une quinzaine de bénévoles 
masculins et féminins) veillent 
sur les manifestations situées 
dans leur zone d’intervention: 
leur commune et les deux Or-
monts.
On ne sait jamais ce qui peut 
arriver... Alors, ils se forment 
continuellement, suivent des 
cours, une dizaine de fois par 

année sous la houlette de Sé-
verine Mermod, leur monitrice 
et responsable technique. Pa-
radoxalement, leur plus cher 
désir est d’être inutiles sur 
«leurs» manifestations, que 
tout se passe sans incident.
En revanche, il y a d’autres 
domaines où il n’est pas ques-
tion de rester de piquet: «Le 
don du sang. Apprendre aux 
petits enfants des écoles, à 
téléphoner pour demander du 
secours en fournissant des in-
formations utiles. Donner des 
cours aux candidats au permis 
de conduire, etc.», énumère 
Sonia Rausis.
«Jusqu’ici, les Samaritains de 
Leysin n’ont jamais eu de gros 
pépin à gérer. Seulement des 

blessures courantes. Et c’est 
tant mieux», se réjouit la pré-
sidente.
Mais qu’est-ce qui pousse ces 
bonnes âmes à s’investir dans 
un bénévolat, pas si facile? 
Laila Bundza n’a pas à ré!é-
chir longtemps: «Question de 
solidarité avec son prochain. 
Etre utile. Aussi pour notre 
formation personnelle». Sonia 

Rausis surenchérit: «Et aussi 
parce qu’on est une bonne 
équipe qui se soutient mutuel-
lement».

Gilbert Pidoux

PS Les nouvelles vocations sont 
les bienvenues. S’adresser à Sé-
verine Mermod 079 621 12 67 ou 
samaritainsleysin@hotmail.com
www.samaritainsleysin.ch
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Ormonans de cœur | Vous avez un message de:

Manuela Berger, en Inde
Eglise des Mosses | 100 ans d’histoire mis en lumière

Un livre superbe raconte tout
Elle est née le 19 juin 1986 en 
Allemagne. Fille d’Andréa et 
Andréas Berger, elle a fait ses 
études à l’école hôtelière de 
Lausanne et habite mainte-
nant à Gurgaon (Inde).

Je vis en Inde de-
puis fin 2011, où 
je suis «business 

analyst» pour une entreprise 
de media indienne. Je suis 
la seule étrangère parmi 200 
Indiens. J’ai choisi cet en-
droit, car je voulais vivre une 
nouvelle expérience dans une 
autre culture. En suivant mes 
parents, j’ai vécu en France, 
Pays-Bas, Sri Lanka, Philip-
pines, Indonésie, Brésil. Nous 
avons découvert les Diable-
rets en 1998 et y avons un 
chalet depuis 2000. Les Or-
monts sont proches de mon 
cœur, car c’est la première 
racine que j’ai eue. Depuis 
New Dehli, avec un groupe 
d’amis des Diablerets, j’ai 
créé le groupe sur facebook 

Denyse Raymond (histo-
rienne de l’art, née et habi-
tant aux Mosses) et Jacques 
Monnier-Raball (directeur 
honoraire de l’Ecole canto-
nale d’art de Lausanne et ré-
sident secondaire, fidèle aux 
Mosses), lèguent à la posté-
rité un témoignage unique 
sur les 100 ans d’existence 
de l’église des Mosses.

Le passage, ci-dessous, de 
l’avant-propos donne d’em-
blée une idée du souf!e vital 
qui habite ce livre de qualité:
«L’ouvrage comprend une 
partie relative à l’histoire de la 
Suisse et de l’Etat de Vaud, qui 
constitue le cadre dans lequel 
viennent s’inscrire un pano-
rama succinct de l’architecture 
protestante vaudoise, de 1803 
à 1914, la genèse de l’église 
des Mosses et sa construction, 
sa traversée du siècle, avec son 
évolution architecturale, ainsi 
que la vie spirituelle et commu-
nautaire qui l’habite.»

«Sauver Isenau» qui compte 
aujourd’hui 1044 membres. 
Grâce à Internet, je suis très 
présente dans mon village, en 
attendant mon retour! Ce dont 
je rêve: un beau spa avec des 
bains et plus d’activités après 
le ski. Peut-être aussi un petit 
train charmant qui relierait Le 
Meilleret et le domaine d’Ise-
nau qui doit rester ouvert. Je 
souhaite que Les Diablerets 
reste un village chaleureux et 
ne perde pas son âme.

Recueilli par Françoise Dutoit

Le moins que l’on puisse dire, 
c’est que les auteurs ont réussi 
parfaitement dans leur entre-
prise. Ils vous immergent avec 
talent dans une époque loin-
taine, où s’anime soudain sous 
vos yeux, non seulement l’his-
toire de l’église, mais celle de la 
région et au-delà.
A lire sans modération.

G. Px
En vente aux Editions Le Cadratin, 
à Vevey. Ainsi que dans différents 
commerces des Ormonts et à l’Of"ce 
du Tourisme des Mosses.
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Combiné nordique | Le Critérium Franco-Suisse a fait halte le week-end des 10 et 11 mars, aux Diablerets

Bravo à Olan Lacroix, meilleur Ormonan
C’est avec beaucoup de plai-
sir que 53 jeunes sauteurs 
suisses et français, âgés de 
5 à 13 ans, se sont élancés 
sur les deux tremplins K15 et 
K30 de saut d’En la Tré, aux 
Diablerets, le samedi 10 mars 
2012, en soirée.

Les tremplins avaient été pré-
parés avec soin, pendant deux 
jours, par les responsables du 
secteur saut du Ski-Club des 
Diablerets, en compagnie de 
quelques parents bien motivés. 
Cette magni"que soirée a per-
mis de faire découvrir au pu-
blic, de jeunes athlètes témé-
raires qui ont bravé les pistes 
d’élan, bien glacées, pour offrir 
un excellent spectacle.
Après l’épreuve du saut, tout le 
monde s’est rendu sous la can-
tine du Ski-Club pour partager 
une bonne raclette. Ce qui a 
créé des rapprochements avec 
les amis français qui ont parta-
gé leur «Marseillaise» dans un 
élan de gaieté.

s’élancer sur la piste de fond, 
«à la manière de Dario Co-
logna», pour terminer ce com-
biné nordique.
On notera la bonne perfor-
mance des athlètes de notre 
vallée. Et un bravo particulier a 
Olan Lacroix qui fut le meilleur 
sauteur Ormonan du week-
end, remportant ainsi le chal-
lenge.                Annick Busset

Bien vite, on n’a plus entendu 
que le bruit de la dameuse 
de Christophe Nauer qui pré-
parait, de nuit, la piste de ski 
de fond pour ces graines de 
champions.
C’est avec les yeux un peu fa-
tigués, après cette magni"que 
soirée, que tout ce petit monde 
s’est retrouvé sous le beau so-
leil du dimanche 11 mars, pour 

Olan Lacroix et son challenge bien mérité.
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Témoin du passé | Le vénérable chalet de La Lavanche disparaît à l’âge de 240 ans

Ce joyau architectural s’est effondré

Le poids de la neige a été plus fort que le poids des ans.

Inhabitée depuis plus de 150 
ans, si ce n’est, paraît-il, par 
des fantômes, elle n’avait 
subi aucune modi"cation au 
cours des ans. Elle présen-
tait d’admirables proportions 
et un décor soigné: frises 
sculptées, montants des fe-

nêtres avec cartouches Louis 
XIV, consoles chantournées 
avec ours peints en référence 
aux seigneurs du lieu, et ma-
gni"ques date et inscription 
peintes: «La paix de Dieu soit 
en cette maison laquelle par le 
secours divin honnête Jean-

Le parler ormonan

Gâtsse:
pâtée à base de son pour 
les poules
Il n’a pas eu le temps de se 
faire à souper, c’est pour 
ça qu’il a fini le gâtsse aux 
poules!

Trivougner:
tirer en arrachant
Il a fallu bien trivougner pour 
l’avoir dehors, ce gros bolon 
(veau mâle).

Blaise Chablaix

Points de vente
Vente au numéro: Fr. 5.00
Le Sépey:
- Au petit magasin
Les Diablerets:
- Photo-presse Eric Florent
- Bazar des Alpes
Les Mosses:
- Boulangerie Dancla
- Epicerie des Fougères
Abonnements:
Fr. 50.00 / an (12 numéros)
- tél. 024 491 22 24
- www.lecotterg.ch/abo

sur www.lecotterg.ch

-Ski alpinisme: bel exploit 
des Ormonans Adrien Croi-
sier et Marc Pichard à la 
Pierra Menta. Résultats
-Ski: les concours scolaires 
d’Ormont-Dessus et d’Or-
mont-Dessous. Résultats et 
photos
-Lac de l’Hongrin: il était au 
plus bas, "n mars. Voir les 
photos spectaculaires
-Musée des Ormonts: as-
semblée générale

Construite à La Lavanche en 1773, sous le règne de Leurs 
Excellences de Berne, cette maison, joyau de l’architecture 
de notre vallée, s’est effondrée sous le poids de la neige.

David Fromentin a fait bâtir par 
Maître David Roch de l’Etivaz. 
Dieu soit gloire. Amen»
Les vestiges de cette véné-
rable bâtisse ne seront ce-
pendant pas brûlés comme 
bois de feu, puisqu’ils passe-
ront bientôt le col des Mosses 
pour être remontés dans le 
Pays-d’Enhaut, lieu d’origine 
de son charpentier.

Mary-Claude Busset
Conservatrice Musée des Ormonts

Principaux résultats

Saut K15 – Promotion 
U8+U10 – 0,4 km de fond:
1ère Laurian Joray 2002
3e Malik Isoz 2002
4e Félicien Busset 2004
5e Tome Savic 2002
6e Tomas Macedo 2002
7e Léa Nauer 2002
9e Ambre Arena 2003
10e Daniel Genillard 2002
11e Malo Joray 2006

Saut K15 – Benjamins U12 
et plus – 0,8 km de fond
2e Aubain Crampe 2001
3e Gabriel Rime 2001

Saut K30 – Benjamins U12 
– 1,2 km de fond
7e Olan Lacroix 2001
16e Léane Favre 2001
17e Charlotte Busset 2001
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Les Diablerets | Patron de pub sympa, il a vu passer trois générations de noctambules

Quand Marzio Dolci portait le smoking

pubs dans tout l’Est lémanique.
Dans la station, il tiendra suc-
cessivement la Pote, Le Re-
fuge, Mon Abri, puis le Bar du 
Chamois.
Il rachète ensuite le restaurant 
des Sports pour en faire la Lo-
canda Livia, pizzeria et pub. 
Cet établissement, nommé au-

Né à Verbania sur les bords 
du lac Majeur, Marzio Dolci 
a suivi les cours de l’Ecole 
hôtelière de Stresa. Il arrive 
à Lausanne comme maître 
d’hôtel, puis M. André Givel, 
son directeur, l’envoie aux 
Diablerets pour effectuer un 
remplacement. Il y travaille 
alors en smoking, ce qui pa-
raît difficilement imaginable 
à tous ceux qui le connais-
sent aujourd’hui.

On le retrouve ensuite à Ge-
nève, dans un restaurant 
chinois aménagé dans un ba-
teau. Le Parc des Sports des 
Diablerets crée alors la Pote, 
qui cherche un gérant. Patrick 
Messeiller, directeur de l’Of-
"ce du tourisme de l’époque, 
va chercher Marzio pour re-
prendre le dancing.

«Accro» aux Diablerets
Dès lors, il ne quittera plus ja-
mais Les Diablerets, quand 
bien même il a fondé plusieurs 

jourd’hui MTB, est l’endroit où 
l’on peut encore croiser Marzio.
Derrière son look de chef de 
guerre indien se cache un cœur 
d’or. Diplomate, paci"que, à 
l’écoute des soucis de chacun, 
des nerfs d’acier, il ne se laisse 
jamais emporter et sait tou-
jours ramener le calme. Discret 
mais attentif, il a su s’attirer le 
respect de tous ceux qui le cô-
toient.

Passionné de judo 
et de petite reine
Cette vie nocturne n’est pas 
facile et c’est dans le sport 
que Marzio va trouver son 
équilibre. Ceinture marron de 
judo, il donne avec Jacques 
Daubercies des cours aux 
enfants de la vallée. Chaque 
année en "n de saison, il part 
faire une Haute Route avec une 
bande de copains. Il a gravi 
un grand nombre de 4’000 m 
avec le guide Roland Garin, de 
Vers-l’Eglise. L’ascension du 
Kilimandjaro, en compagnie de 
Maurice Werro, "gure égale-
ment à son palmarès.
Mais, c’est incontestablement 
la petite reine que Marzio pra-
tique le plus. Il y a peu de temps 
encore, il roulait plus de 6’000 
km par année et pas toujours 
au plat! L’ascension des 48 vi-
rages du Stelvio avec Michel 
Borghi, ainsi que plein d’autres 
souvenirs cocasses, font de 
Marzio une personnalité incon-
tournable des Diablerets.

Philippe Pichard

Tenancier sympathique, Marzio Dolci a conservé le verbe coloré 
et la convivialité de sa terre natale, l’Italie.
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Vite dit

Interruption du trafic
ferroviaire de l’ASD
Du 16 avril au 22 juin 2012, 
la section Le Sépey – Les 
Diablerets de l’ASD sera fer-
mée au tra"c pour la réali-
sation d’importants travaux 
de réfection de la voie et 
de la ligne de contact. Du-
rant cette période, la section 
Aigle – Le Sépey sera égale-
ment fermée trois semaines, 
en principe du 7 mai au 2 juin 
2012. Les trains seront rem-
placés par des bus, selon les 
horaires habituels. Les haltes 
entre Le Sépey et Les Dia-
blerets seront déplacées sur 
la route principale.

Fermeture
de la route de Choulet
Les usagers de la route de 
Choulet (notamment les agri-
culteurs qui «remuent» leurs 
troupeaux) sont informés 
que la route de Choulet sera 
fermée du 11 juin au 27 juillet 
en raison de travaux.

Vente des photos
de Claude Morerod
L’exposition, au Musée des 
Ormonts, consacrée au pho-
tographe animalier Claude 
Morerod, a pris "n le 15 avril. 
Ces images magni"ques 
sont en vente. S’adresser à 
Christophe Racat, 079 751 
13 24 ou christopheracat@
bluewin.ch.

SMS SMS SMS
16 mars. Le Rosex. Une auto 
circulant en direction d’Aigle 
s’est renversée sur le côté. 
Pas de blessé.

5 avril. Entre La Comballaz 
et Les Mosses. Un gendarme 
a découvert, sur le bord de la 
route, le cadavre d’un lynx fe-
melle de 25 kg, happé par un 
véhicule inconnu.Donnez une impulsion à votre épargne.

Transférez dès aujourd‘hui 
votre argent chez Raiffeisen.
Transférez votre épargne chez Raiffeisen et bénéficiez d’un 
meilleur rendement. Par exemple avec un investissement à  
terme, vous offrant jusqu‘à 1.25 % d‘intérêt. Nous nous 
ferons un plaisir de vous présenter personnellement toutes 
nos solutions d’épargne. Passez simplement nous voir ou 
appelez-nous. 
www.raiffeisen.ch/alpesvaudoises

* Promotion valable uniquement pour les nouveaux fonds, gérés par une banque tierce de Raiffeisen. Sous réserve de modifications des taux d’intérêt. Pour 
une offre détaillée, veuillez contacter votre Banque Raiffeisen.

   j
usqu‘à

d ’ intérêt

Banque Raiffeisen des Alpes Vaudoises
Route de la Cité, 1854 Leysin, Tél. +41 24 493 40 00

1.25 %*
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Le coin du Petabosson

Anniversaires: • 01.05.2012, Nicollier Ami (né en 1921)
 • 04.05.2012, Dollfus Denise (née en 1916)
 • 12.05.2012, Guignard Estelle (née en 1919)
 • 13.05.2012, Pernet Antoinette (née en 1919)
 • 16.05.2012, Pilet Georgette (née en 1921)

Mariage: • 02.03.2012, Fuchs Isabelle et Schmidt Bernard

Décès: • 07.03.2012, Pichard Lugrin Odette (née en 1918)
 • 08.03.2012, Corboz Andrée (née en 1922)
 • 11.03.2012, Mottier Marina (née en 1931)
 • 31.03.2012, Gay Jeanne (née en 1915)

Impressum
Rédacteur en chef: Gilbert Pidoux, ch. du Palluex 4, 1866 La Forclaz.
Tél. 024 491 22 24 ou 079 213 92 41, email: gilbert.pidoux@lecotterg.ch
Publicité: Jackie Holzeisen Pidoux, ch. du Palluex 4, 1866 La Forclaz.
Tél. 024 491 22 24 ou 079 787 64 11, email: pub@lecotterg.ch
Abonnement: 1 an (12 numéros). Prix: 50 francs. 
Tél. 024 491 22 24, fax 024 491 22 25, email: abo@lecotterg.ch
Impression: Imprimerie Müller, Gstaad. Tél. 033 748 88 74

Le coin des jeux | Plongez dans vos souvenirs...

Qui est qui?

Reconnaissez-vous les per-
sonnes (prénom et nom) "gu-
rant sur cette photographie? 
Envoyez un e-mail à redac-
tion@lecotterg.ch ou un SMS 
au 079 787 64 11.
La première réponse correcte 
sera récompensée d’un abon-
nement d’une année au jour-
nal Le Cotterg.
Réponse de mars: (1er rang, 
de gauche à droite) Philippe 

Pichard, Martine Favre, Fran-
cine Zurcher, Béatrice Zulliger, 
Claude Lacroix, Henri Pichard, 
Christine Borloz; (2e rang, de 
gauche à droite): Patrice Pel-
louchoud, Pierre-Alain Borloz, 
Gilbert Busset, Pascal Reber 
et le pasteur Marc Egloff.
La gagnante est Madame 
Béatrice Zulliger-Bilvin, domi-
cilié à Lausanne. Toutes nos 
félicitations!

Agenda

Samedi 21 avril – Dégustation de vin. Sur fond de musique 
champêtre! Au Diablevin, rue des Ormonts, Les Diablerets, 
17h00. Prix: CHF 20.-. Info: 079 608 26 65. Autres dates: 
samedi 28 avril, 5 mai, 12 mai, 19 mai.

Samedi 21 avril – Soirée annuelle de l’Echo des Alpes. Di-
rection: François Duperrex. Suivie d’un bal avec la Kapelle 
Sulzbuebe. Grande Salle du Sépey, 20h30.

Jeudi 26 avril – Texte, prétexte à coterger: «Circulation». 
Ouvrage présenté par l’auteur, Matthias Tschokke, et son 
éditrice, Marlyse Pietri, des Éditions Zoé. 15h00-17h00, cha-
let La Pomettaz, La Comballaz. Participation: CHF 10.-. Info: 
Geneviève Bille, 024 491 12 89, www.lettresvivantes.ch.

Samedi 5 mai – Soirée de gym: «Dites 33!». Thème du 
spectacle: le milieu hospitalier, les EMS, les urgences. Gym 
mères-enfants, pupillettes, gym dames, garçons et filles. Et, 
pour finir, une tombola! Entrée: CHF 15.- dès 16 ans. Maison 
des Congrès, Les Diablerets, dès 19h30, soirée à 20h15.

Vendredi 11 mai – Assemblée générale ordinaire de Diable-
rets Tourisme. Eurotel Victoria, Les Diablerets, 17h00. Info: 
024 492 00 10 ou info@diablerets.ch.

Dimanche 13 mai – dimanche 3 juin – Expo Christina Ras-
musson, peintures à l’huile. Vernissage samedi 12 mai dès 
17h00. Galerie La Hotte, Les Diablerets. Ouvert jeudi-di-
manche, 15h00-18h00. Info: 024 492 24 93 ou fehr.fontaine@
bluewin.ch.


